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La valeur des propos tient dans les actes qui les fondent. Comme je m’y étais engagé lors de ma prise de 

présidence et comme je le pense foncièrement, notre territoire souffre d’une fiscalité bien trop importante. 

M’engageant ainsi, il devenait incontournable d’agir sur les prix des uns, les tarifs des autres afin de dégager 

des seuils d’économie. 

En revoyant d’abord la DSP transport puis celle de l’eau 

et l’assainissement, Nîmes Métropole s’est engagée 

sur la voie d’économies réalisées. Il y a quelques mois 

de cela déjà, donnant le ton de la mandature, nous 

avions déjà œuvré pour la baisse de la taxe sur les 

ordures ménagères. Ainsi pouvons-nous dire que la  

refonte des transports, aujourd’hui dévolus à Transdev 

génèrera à terme 50 millions d’économies, celle de l’eau 

se traduira par une réduction de coût de 80 millions. 

Des sommes conséquentes qui irrigueront le déve-

loppement économique qui demeure la priorité de 

mon action au sein de Nîmes Métropole. 

Un développement qui ne peut se faire sans l’apport 

d’hommes et de femmes acceptant d’investir dans 

notre territoire, c’’est toute l’action d’Openimes, et 

de ces ambassadeurs qui par centaines déjà ont fait 

de notre agglomération le moteur de leurs envies de 

vivre, étudier, travailler ou se divertir. Qu’ils en soient 

ici remerciés, car c’est bien des volontés personnelles 

que peut naître l’envie collective que je souhaite  

défendre et porter haut. Notre territoire on le sait 

recèle de trésors, architecturaux, historiques, de  

savoir-faire, il nous appartient de les valoriser encore, 

c’est ainsi que se forgera l’enrichissement du plus 

grand nombre.

YVAN LACHAUD
PRÉSIDENT DE NÎMES MÉTROPOLE

L’EDITO
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La fermeture du parking Laennec et 
de la bretelle d’accès rue Docteur Bau 
depuis le 20 février est à l’origine de 
la mise en place de déviations. Une 
réouverture de la bretelle est prévue à 
la rentrée 2019. Vos commerçants de 
la rue Laennec restent ouverts durant 
les travaux. 

Plus d’infos :  
http://trambus.nimes-metropole.fr/
ligne-t2-diagonal.html 

TOP DÉPART  
DES RENDEZ-VOUS  
NATURE
Jusqu’au 20 novembre, Nîmes Métropole 
vous propose des balades et ateliers au-
tour de différents thèmes en lien avec l’en-
vironnement. Une belle occasion de (re)
découvrir le territoire 

Toutes les infos sur le site internet de 
Nîmes Métropole ou sur notre application : 
Nîmes Agglo Rando ! 

#DÉDÉ  
LANCEMENT DE L’APPEL 
À PROJETS 2019 ! 
Chaque année, Nîmes Métropole lance un 
nouvel appel à projets : #DéDé.
Avec 100 000 € en dotation, Nîmes Métropole 
soutient et accompagne l’innovation au service 
du développement durable. En aidant à la créa-
tion de nouvelles activités, services, produits, 
procédés ou à l’amélioration d’activités, Nîmes 
Métropole souhaite contribuer à soutenir les 
initiatives qui conduiront le territoire vers un 
développement plus performant, responsable 
et exemplaire.

Vous avez un projet, candidatez à #DéDé !  
Informations :  
developpementdurable@nimes-metropole.fr

L’INTELLIGENCE  
ARTIFICIELLE EN DÉBAT 
« De la Robotisation de l’Homme à l’Humani-
sation des Robots » : l’intelligence artificielle 
en débat à l’université de Nîmes, le mardi 26 
mars à 18h30. L’expert scientifique, spécia-
liste des robots humanoïdes, Abderahmane 
Kheddar, donnera une conférence dans le 
cadre des Entretiens Nîmes-Alès.

Toutes les infos sur le site internet 
Nîmes-Alès :  
http://www.nimes-ales.fr/entretiens/ENTRETIENS  

NÎMES-ALÈS
La troisième édition de ces rendez-vous 
scientifiques, conférences, ateliers, rencontres, 
débats, se tiendra du 26 au 30 mars dans 
les deux cités. Numérique, santé, innova-
tion et société sont les thèmes discutés 
cette année.

Inscription obligatoire en ligne :  
http://www.nimes-ales.fr/entretiens/

TRAVAUX T2 :
Les démolitions liées à la ligne du Trambus 
T2 (gare Feuchères > CHU) ont commencé 
en février. Les entreprises Buesa et Crozel 
ont détruit un premier bâtiment, 6 rue du 
Cirque Romain. Les entreprises progres-
seront ensuite vers la place Montcalm en 
démolissant immeuble par immeuble. 

VÉLOTANGO  
SE RENOUVELLE
Afin d’augmenter l’usage du vélo sur son 
territoire, Nîmes Métropole a élargi les 
horaires d’ouverture de sa vélostation et 
propose un service de location vélos sans 
liste d’attente (430 vélos dont 310 à assis-
tance électrique) avec possibilité d’abon-
nement en ligne sur son nouveau site in-
ternet : www.velotango.fr

ENVIRONNEMENT
Jeudi 21 mars sera inaugurée sur Bouillar-
gues la déchèterie des Grimaudes avec 
des plages horaires harmonisées pour 
simplifier le dispositif. Elle vous ouvrira 
ses portes 7J/7, du lundi au dimanche de 
8h30 à 12h00 et de 13h30 à 17h30.

Saviez-vous ? Composter ses déchets 
biodégradables permet de réduire d’un 
tiers le poids de sa poubelle d’ordures 
ménagères tout en diminuant ses tra-
jets à la déchèterie. Afin de vous aider 
à composter, Nîmes Métropole propose 
des composteurs et des lombricompos-
teurs à la vente au tarif de 20€. Ils sont 
livrés chez vous et accompagnés d’une 
formation gratuite. Le formulaire de de-
mande se trouve sur le site internet de 
Nîmes Métropole. 

RETROUVEZ 
TOUTE L’ACTUALITÉ  

DE L’AGGLO SUR 
WWW.NIMES-METROPOLE.FR  

ET SUIVEZ-NOUS  
@nimesmetropole

LES BRÈVES
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PORTRAITS 
D’AMBASSADEURS

ÉCONOMIE

ANNABELLE LAFON
DIRECTRICE DE L’AGENCE 
IMMOBILIÈRE BEST HOME À NÎMES

Nîmoise de naissance, Annabelle Lafon a créé 
sa société Best Home il y a onze ans, d’abord 
avec un associé et aujourd’hui seule à la tête 
de l’agence. Auparavant, elle a eu envie d’aller 

voir autre chose et s’est installée un an et demi à Londres puis un an 
et demi à Madrid. De belles expériences mais « à un moment donné, 
Nîmes manque. À Londres particulièrement, les terrasses au pied 
des arènes ou de la Maison carrée et la lumière me manquaient ». 
Les jardins de la Fontaine aussi. « J’aime beaucoup ma ville embellie 
depuis quelques années et aussi les alentours de Nîmes. C’est un 
plaisir de travailler dans cette région. » La promotion de la ville et 
du territoire, Annabel Lafon s’y livre au quotidien. « On ne vend pas 
seulement un bien immobilier. On vend aussi le cadre, la qualité de 
vie, une image. Les personnes qui découvrent la ville sont étonnées 
et de plus en plus séduites. L’attractivité des prix de l’immobilier et le 
cadre de vie sont de très bons arguments. La ville à taille humaine et 
la douceur de vivre aussi. » Elle-même aime tellement sa ville qu’elle 
a souhaité en faire un film. Réalisée et produite par Grégory Samper, 
la vidéo visible sur le site de l’agence et sur youtube « donne sa 
place à Nîmes et la met en valeur ». Ambassadrice Openîmes ?  
« La connexion s’est faite à Paris lors de la Soirée des ambassadeurs. 
J’aime beaucoup le relationnel, le partage des informations, des 
compétences, la synergie… C’est intéressant pour moi et j’ai aussi 
envie d’apporter des choses. »

TANZANIA ROACH
ENSEIGNANTE, CONSULTANTE 
EN AGRICULTURE URBAINE 
ET BIOLOGIQUE ET PORTEUSE DU 
PROJET HAPPY CAMPER COMPOSTAGE

Elle a l’air d’une adolescente, pourtant Tan-
zania Roach a déjà vécu plusieurs vies. Née 

à Brooklyn aux Etats-Unis, la jeune femme démarre sa carrière 
comme enseignante puis devient consultante en agriculture urbaine 
et biologique. Dans les écoles, elle crée des programmes pour inté-
grer l’agriculture biologique dans l’enseignement ; dans la ville, elle 
milite auprès des élus et des citoyens pour le respect de l’environne-
ment. Installée à Seattle pendant vingt ans, elle y perfectionne ses 
connaissances dans le domaine environnemental - Seattle est une 
ville pionnière - et voit comment créer un système de compostage à 
l’échelle d’une ville. Puis, pendant quinze mois, cette amoureuse des 
voyages part comme bénévole en Allemagne, en Irlande, en Hol-
lande, en Angleterre, en France… Nîmes, elle y vient au printemps 
2015 pour rendre visite à un cousin. « Je suis tombée amoureuse 
de Nîmes. Je me sens comme une fleur ici. » Son séjour de deux 
semaines dure trois mois et le retour aux Etats-Unis ne lui sert qu’à 
élaborer un plan… pour revenir. Elle a plus que réussi. Enseignante 
vacataire à l’université Vauban, elle a également été lauréate 2018 
de #Dédé, prix de l’Agglo, pour son projet Happy Camper Compos-
tage, prévention, gestion et recyclage des déchets alimentaires et 
biodéchets. Un projet environnemental, économique, social et édu-
catif. Ambassadrice Openîmes ? « Mon projet pour la ville en est un 
bon exemple et moi aussi. J’ai fait le choix de Nîmes pour y créer des 
racines et une famille. » 5

DELPHINE GARDET
CONSULTANTE EN STRATEGIE 
D’ENTREPRISE ET PORTEUSE 
D’UN PROJET SUR MAGNA PORTA

La toute première rencontre de Delphine 
Gardet et Nîmes remonte à des années. Sur 
la route des vacances, la jeune femme, qui 

vit alors à Paris, décide d’y faire une pause et découvre les arènes. 
Depuis deux ans, date à laquelle la consultante en stratégie d’en-
treprise, à installée à Valence, a tracé les premières lignes d’un nou-
veau challenge professionnel, elle y vient trois fois par semaine.  
« J’ai eu un véritable coup de cœur pour la ville et les Nîmois. La 
ville gagne à être connue sous de multiples aspects, culturels,  
historiques, sportifs ou encore gastronomiques et les Nîmois, dont 
on dit le caractère bien trempé, sont des personnes authentiques 
et vraies et ça, ça me plaît. » Côté professionnel, le concept qu’elle 
développe autour de la formation au service de luxe, la dégusta-
tion de vins de prestige, la restauration avec tapas de chefs étoilés, 
avec une forte orientation pour l’insertion des personnes en situa-
tion de handicap, s’installera à Magna Porta. « Le territoire dis-
pose de toutes les infrastructures nécessaires à un développement  
économique fort. Pour moi, Nîmes est vraiment une ville d’avenir. » 
Côté personnel, il lui fallait convaincre ses filles, 14 et 16 ans, un peu 
réticentes. « Une visite à Nîmes a suffi. Maintenant, ce sont elles qui 
demandent quand on va s’installer… » Ambassadrice Openîmes ?  
« J’ai envie que mon coup de cœur devienne viral. »

HANANE TAOUIL
CHARGEE DE MISSION EN URBANISME
ET AMENAGEMENT ET PRESIDENTE 
DE LA JCE DE NIMES ET SA REGION

Il y a cinq ans quand Hanane Taouil et son 
mari s’installent à Nîmes c’est, pensent-
ils, pour une courte période. Mais ils s’y 

plaisent tellement qu’ils y restent. « Nîmes est une ville à taille 
humaine, qui se vit à pied et tout le territoire est riche d’histoire, de 
culture…, explique Hanane Taouil. Rapidement, nous nous sommes 
créé un réseau de personnes impliquées dans la vie nîmoise. » Au 
point d’être présidente de la Jeune chambre économique de 
Nîmes et sa région pour 2019. Une façon pour la jeune femme de 
sortir de sa zone de confort, de cultiver son ouverture d’esprit, 
de partager des valeurs universelles et humanistes et de contri-
buer à l’émergence d’une dynamique positive sur le territoire, 
notamment en direction de la jeunesse et du développement 
durable. Des actions partenariales menées avec les institution-
nels ou les associations gardoises. Ainsi du Forum des enfants, 
de Deviens Nîmois ou encore du Training Job K’fé/CV Citoyen 
porté avec l’IUT. Prochaine action d’envergure : la participa-
tion à la Conférence de zone Europe du 8 au 11 mai à Lyon. Une 
formidable opportunité de mise en avant du territoire pour la 
présidente de la JCE. « Les réunions de travail déjà engagées 
avec l’Agglo et la Ville devraient nous permettre d’installer une 
très belle vitrine. » Ambassadrice Openîmes ? « C’est contribuer 
à la dynamique du territoire en y incluant les jeunes pour qu’ils de-
viennent des citoyens convaincus. »



ÉVÈNEMENT

SOIRÉE  
AMBASSADEURS
NOTRE FUTUR S’ÉCRIT  
DANS LES MURS DE PALOMA

IL Y AVAIT EU PARIS, IL Y A NÎMES. LES AMBASSADEURS D’OPENÎMES SE SONT RETROUVÉS UN 
SOIR DE FÉVRIER À PALOMA, POUR DIRE LEUR ATTACHEMENT À LEUR TERRITOIRE. BIEN SÛR 
LES IDÉES ONT FUSÉ, NOTRE FUTUR S’ÉCRIT EN DIRECT, CHACUN Y VA DE SON INSPIRATION, 
LES POIGNÉES DE MAINS S’ÉCHANGENT, ON SE PARLE, ET LE PREMIER SUCCÈS DE CES SOI-
RÉES TIENT PRÉCISÉMENT DANS CES RENCONTRES ENTRE TRIBUS QUI NE SE CÔTOIENT PAS 
TOUJOURS LE RESTE DU TEMPS.

Il habite Caveirac et c’est la première fois qu’il découvre Paloma. 
Le territoire, il le porte en lui depuis près de 40 ans. Il aime ce 
climat, les villages, les pierres, la couleur de la terre et le vin 
qu’elle produit. Ce soir, il est venu dire qu’il 
en est lui aussi, ambassadeur, comme tant 
d’autres. Et comme tant d’autres, il voudrait 
que ce territoire change encore, s’adapte, 
évolue, prospère. Son truc, c’est le sport, 
bénévole, mais sans grands moyens, alors 
il veut rencontrer des décideurs, parler de 
structures sportives. Du coup, il est là et 
trouve dans le speed meeting l’occasion 
d’en discuter avec Yvan Lachaud. Un tête 
à tête de quelques minutes, on prend des 
notes, on secoue la tête, on s’apprécie, on 
se donne rendez-vous et l’on trinque à la 
gloire des Costières présents. Un peu plus 
loin, c’est Fred Jumel qui discute avec une 
dame qui s’interroge sur la programmation, 
comment faites-vous ? demande-t-elle. 
Réponse du directeur de Paloma, il faut ici 
satisfaire le plus grand nombre, accéder à 
plusieurs types de musiques, en faire dé-
couvrir de nouvelles, et ça marche, la preuve, le festival TINALS 
chaque année draine un public considérable, on vient de loin,  
« c’est cela l’attractivité » dira Yvan Lachaud. Insolites rencontres 
toujours, comme ce type, à la cravate de plus en plus défaite au 
fil des heures, qui discute avec ce jeune, un peu chômeur, un peu 
artiste, mais très amoureux des arènes. 

Que se disent-ils ? Question… L’important ce sont les sourires 
qui barrent leurs visages. Et puis là, ce jeune chef d’entreprise, 
sa boite rayonne mais il dit sa difficulté à trouver sur le territoire 

des jeunes suffisamment qualifiés. Oui, il 
faut pouvoir former sur place, c’est bien 
l’idée défendue par Nîmes Métropole qui 
sait qu’un développement économique ne 
peut se faire sans les écoles formatrices, en 
lien direct avec le tissu local. Yvan Lachaud 
défend cette idée-là. Mieux : l’a mise en 
application en transformant l’ERIEE. Mais 
assez de discours, la parole se délie, on se 
cause, un débat s’improvise et sur le papier 
l’on couche des idées. Ça phosphore sec 
du coté de Paloma, comme pour répondre 
collectivement à cette interrogation clef :  
et maintenant comment on fait savoir que 
notre ville est prête pour se développer ?

On l’aime, on la défend, l’argent n’est rien 
sans l’idée qui le guide, les ambassadeurs 
en regorgent, Openîmes la marque territo-
riale s’amplifie, c’est le premier succès d’un 
mouvement venu du terrain, et des talents 

qu’il porte. Les vieux schémas ont pris quelques rides de plus et 
c’est tant mieux, l’Agglo, Openîmes projettent de nouveaux et 
prochains rendez-vous.

Crédit : Agence Binôme

6



« L’INSTITUT MÉDITERRANÉEN DES MÉTIERS 
DE LA LONGÉVITÉ (I2ML), C’EST UNE PHILO-
SOPHIE, UN ACCOMPAGNEMENT DU BIEN 
VIEILLIR DE LA POPULATION EN METTANT 
L’HUMAIN AU COEUR DU PROCESSUS »
Observe Jean-Marc Blanc, directeur de la fondation i2mL, an-
cien directeur d’Ehpad. « Nous sommes un acteur majeur de 
la silver économie en Occitanie et nous apportons notre ex-
pertise sur le vieillissement aux entreprises, aux collectivités 
comme aux constructeurs de logements ou aux résidences 
seniors et aux Ehpad afin d’améliorer la qualité de vie au quo-
tidien des personnes âgées. Notre métier est d’aider les gens 
à conserver du pouvoir sur leur vieillissement » précise-t-il. 

UNE NOTORIÉTÉ NATIONALE
Implantée sur Nîmes Métropole depuis cinq ans, i2ml touche 
au conseil, à la formation du personnel soignant et des pro-
fessionnels de l’aide à la personne, à l’expérimentation et à 
la recherche : quatre gros pôles dirigés par une équipe pluri-
disciplinaire d’ingénieurs, d’ergonomes, de docteurs en neu-
ro-science, psychologie sociale, environnementale ou cogni-
tive et des nutritionnistes. « En deux ans, la fondation s’est 
résolument inscrite dans l’innovation. On est l’un des pionniers 
en Occitanie et, aujourd’hui notre notoriété est nationale » 
observe Jean-Marc Blanc, « Nous portons le discours d’une 
personne âgée responsable. On lui propose des robots, de la 
technologie numérique et de la domotique pour, quel que soit 
son lieu de vieillissement, à la ville comme à la campagne, 
pouvoir vieillir à son domicile ou en maison de retraite tout 
en appréhendant la bientraitance. La clé du bien vieillir, c’est 
aussi le lien social. Rester connecté avec des tablettes numé-
riques brise l’isolement et cela cultive la mémoire ». Au-delà, 
la fondation i2ml termine le développement d’un logiciel 
d’aide à la décision au profit des ergothérapeutes du conseil 
départemental et invente des jeux en 3D pour acquérir notam-
ment des bonnes pratiques nutritionnelles. « Le jeu devient 
alors un intermédiaire pour obtenir des connaissances et de 
l’information ludique » boucle Jean-Marc Blanc.

POUR ACCOMPAGNER LES START-UP DANS 
LEUR DÉVELOPPEMENT, LEUR DONNER UNE 
VISIBILITÉ, Y COMPRIS À L’INTERNATIONAL, 
ET SÉDUIRE DES INVESTISSEURS, UN ACCÉ-
LÉRATEUR RÉGIONAL DE JEUNES POUSSES 
DÉDIÉ À L’INNOVATION TOURISTIQUE ET 
BAPTISÉ « OPEN TOURISME LAB » A ÉTÉ 
CRÉÉ, IL Y A MAINTENANT UN AN. 

Implanté à Nîmes dans un tout nouvel espace de coworking, parrainé 
par le Welcome City lab de Paris et doté sur trois ans d’un budget de 
600 000 euros, il est soutenu par Nîmes Métropole, la région Occi-
tanie et tout un réseau de partenaires privés. Et cela fonctionne bien.  
« Sur dix mois, nos start-up ont grandi et connu une moyenne de + 
20% à + 60% de leur chiffre d’affaires » observe son directeur Em-
manuel Bobin, « 90% connaissent une progression de trafic et une 
acquisition d’audience sur le web comme « Doyoogo » ou « Emmene 
tonchien.com » et trois start-up sont en phase de levée de fonds avec 
les premières lettres d’intentions d’investisseurs de Business Angels.

50% EXOGÈNES À LA RÉGION
Au-delà, « Kookooning » a remporté le trophée de l’innovation du tou-
risme 2018 dans la catégorie start-up « Mise en orbite » décerné par 
France Tourism Lab. D’autres ont trouvé leurs marchés. « On cherche 
aussi à faire pivoter les start-up vers des technologies block chain, à 
créer ou à élargir leurs solutions vers de nouveaux marchés moins seg-
mentés » commente Emmanuel Bobin. L’Open Tourisme Lab a aussi 
commencé à mettre des jalons à l’international et notamment sur le 
marché nord américain en permettant à « Cognidis » de rencontrer le 
Montreal Tourism Lab.
Dans quelques jours, douze à quinze nouvelles start-up rejoindront 
l’Open Tourisme Lab. « On a reçu 72 dossiers, des projets digitaux 
et technologiques plus matures et deux fois plus nombreux que l’an 
dernier » boucle Emmanuel Bobin, « 30 ont été auditionnés dont 
50% exogènes à la région ».

OPEN 
TOURISME 
LAB  
UNE VRAIE  
RÉUSSITE

UNE RÉFÉRENCE 
DU BIEN VIEILLIR 
EN OCCITANIE

SOIRÉE  
AMBASSADEURS
NOTRE FUTUR S’ÉCRIT  
DANS LES MURS DE PALOMA NÎMES MÉTROPOLE

RÉGION OCCITANIE

ÉCONOMIE
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ÉCONOMIE

CRÉÉE IL Y A VINGT ANS, L’ASSOCIATION 
SOUTIENT LA CRÉATION, LA REPRISE ET 
LE DÉVELOPPEMENT DES ENTREPRISES 
DU TERRITOIRE GARDOIS. AVEC PLUS 
DE DEUX MILLIONS PRÊTÉS CETTE AN-
NÉE, ELLE A PERMIS LE MAINTIEN OU LA 
CRÉATION DE 500 EMPLOIS. ENTRETIEN 
AVEC SON PRÉSIDENT, VINCENT VINOT, 
ET SA DIRECTRICE ALICE JOLLIVET. 

ENTRETIEN AVEC … 

VINCENT VINOT, PRÉSIDENT 
ET SA DIRECTRICE ALICE JOLLIVET. 

 Un mot sur votre structure… 
Alice Jollivet : On est l’une des 222 structures locales 
membre du réseau national Initiative France. On est la plus 
grosse plateforme Initiative indépendante de l’Occitanie et la 
Chambre de métiers et de l’Artisanat du Gard nous héberge 
à Nîmes.

 Quelles sont vos missions ? 
A. J. : On apporte une expertise, du financement et du suivi. Il 
s’agit d’accompagner financièrement la création, la reprise ou 
le développement d’entreprises à partir de 3 000 € et jusqu’à 
40 000 € par an à travers un prêt d’honneur à taux zéro, sans 
intérêt ni garantie personnelle, avec un remboursement qui 
varie d’une durée de deux à sept ans.
Et même, coup de pouce supplémentaire, jusqu’à 80 000 eu-
ros avec le prêt d’honneur Initiative « Occitanie transmission » 
pour quelques reprises d’entreprises dont le plan de finance-
ment est supérieur à 200 000 euros avec le maintien ou la 
création d’au moins cinq emplois. 
Vincent Vinot : Cette attribution s’inscrit dans une démarche 
de confiance entre le créateur de l’entreprise et la plateforme 
Initiative Gard et permet de renforcer les fonds propres de 
l’entrepreneur. Mais notre rôle ne s’arrête pas là. On suit les 
créateurs et repreneurs dans les premières années de leur en-
treprise et l’on peut leur adjoindre les compétences d’un par-
rain déjà chef d’entreprise qui lui apportera son expérience. 
Nous sommes au service des entreprises, de l’emploi et du 
territoire.
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Alice Jollivet :  
« 146 entreprises aidées en 2018 pour un montant de 2,148 M€ ».

INITIATIVE 
GARD  
« ON APPORTE 
AUX  
ENTREPRISES 
EXPERTISE 
ET FINANCEMENT »

8



LAURENT CHOLVY / (CHOLVY CARRELAGES) 

« C’EST UN OUTIL SUPPLÉMENTAIRE »

« C’est un cabinet de gestion et de conseil en reprise 
d’entreprise Delta B implanté à Caveirac qui m’a ai-
guillé sur la plateforme Initiative Gard. Son prêt de 
60 000 € m’a permis de conforter la trésorerie de 
mon entreprise, commente Laurent Cholvy, cela ne 
représente que 6% du projet, mais c’est un outil sup-
plémentaire. A refaire, je n’hésiterais pas ». A 45 ans, 
après avoir déménagé le siège de son entreprise de 
pose et de revêtement de sols créée en 1973 par 
son père d’Alès à Nîmes dans la zone d’activité de 
Saint-Césaire, Laurent Cholvy, déjà détenteur de-
puis 2012 de 34% des parts, vient de racheter les 
66% de parts de son associé parti à la retraite. Ac-
compagné par Transmibat, un outil de la Fédération 
Française du Bâtiment du Gard, « son besoin de fi-
nancement était de 1,080 M€. Il a sollicité un pool 
bancaire et l’on a prêté avec Occitanie transmission 
60 000 € sur une durée de cinq ans » observe la 
directrice d’Initiative Gard Anne Jollivet, « il lui man-
quait un peu de trésorerie et de fonds propres, on a 
joué notre rôle à plein dans le renforcement de ceux-
ci et dans le conseil amené à l’entreprise… On a mis 
un peu plus d’huile dans l’engrenage et avons été un 
facilitateur dans la reprise. Et participé au maintien 
de 42 salariés ».

RODOLPHE BROUARD
GROUPE EPSILON SÉCURITÉ INCENDIE 
ET EPSILON LITTORAL SECURITÉ 

« UN PRÊT SALVATEUR »

En avril 2018, accompagné par la Chambre de 
Commerce et d’Industrie (CCI) de Nîmes, Rodolphe 
Brouard reprend Epsilon Sécurité Incendie, entre-
prise implantée à Nîmes. Une activité d’agents de 
sécurité, de gardiennage et de télésurveillance et 
Epsilon Littoral sécurité et crée le Groupe Epsilon 
tout en conservant ses 28 salariés et 15 saisonniers. 
Pour cette reprise, Rodolphe Brouard avait un be-
soin de financement de 330 000 €. « Son apport 
était de 50 000 €. Avec Occitanie transmission, 
Initiative Gard lui a prêté 50 000 € sur une durée 
de cinq ans » indique Alice Jollivet, directrice de la 
plateforme. Cet accompagnement financier lui a 
permis d’obtenir un prêt bancaire de 230 000 €. 
« Sans Initiative Gard, je n’aurais pas eu le finance-
ment de l’intégralité par la banque. Or, cette der-
nière a considéré le prêt d’Initiative Gard comme un 
apport personnel. Cela a été salvateur, un véritable 
accompagnement financier » observe Rodolphe 
Brouard. « La démarche est intéressante d’autant 
plus que pour obtenir ce prêt à taux zéro, on passe 
oralement devant une commission d’experts et l’on 
parle de son projet, de ses envies, des perspectives, 
des prospectives. Décrocher ce prêt d’Initiative Gard 
a été la première victoire de ce projet de reprise». 
Un an après, le chiffre d’affaires du Groupe Epsilon 
est en augmentation de 14% et quatre emplois sup-
plémentaires ont été créés en CDI, avec l’ambition 
de continuer à se developper sur la proximité et la 
qualité des services.

 Combien de dossiers sont étudiés et accompagnés  
 chaque année par Initiative Gard ? 
A.J. : Sur 2018, on a étudié 170 dossiers et nous avons aidé 146 
entreprises. Globalement, 85% des demandes ont été accordées 
pour un montant total de 2,148 M€. Cela a permis la création ou 
le maintien sur le Gard de 500 emplois. Sur Nîmes Métropole, 
cela représente 52 entreprises pour un montant de 700 000 € 
prêtés à taux 0% qui ont permis le maintien et la création de 257 
emplois. Grâce au soutien de Nîmes Métropole, nous avons sou-
tenu deux fois plus d’entreprises qu’en 2017 et ainsi contribué à la 
dynamique économique locale « Nos prêts font effet de levier ».

 Avec quelle enveloppe financière moyenne ? 
A.J : Le montant moyen du prêt d’honneur est aujourd’hui de  
13 000 €. Cela ne remplace pas un prêt bancaire, mais il peut en 
faciliter l’obtention. Car ce prêt alimenté par des fonds publics et 
privés, et notamment par les intercommunalités, vient renforcer 
les apports et permet de faire un effet de levier. Pour un euro de 
prêt d’honneur, les banques accordent en moyenne 6 € de finan-
cement complémentaire.

 A quelles entreprises s’adressent ce soutien financier ? 
V. V. : A toutes les formes juridiques d’entreprises hors associa-
tions, location gérance et société civile immobilière, et à tous les 
secteurs d’activité dont l’établissement principal se situe sur le 
territoire de Nîmes Métropole et du Gard. Cette aide financière 
devra être sollicitée dans un délai maximum de six mois après 
l’obtention du concours bancaire que ce soit dans le cadre d’un 
démarrage d’activité ou de croissance.

 Quel retour avez-vous sur votre accompagnement ? 
V.V. : Trois ans après leur création, 86% des entreprises soute-
nues par la Plateforme Initiative Gard sont toujours en activité. 
C’est un chiffre très important quand on sait que sans cet appui, 
le pourcentage d’entreprises toujours en activité descend à 61%. 
Ces chiffres confortent Initiative Gard sur ses missions et sur sa 
capacité à générer de l’emploi local et durable

Vincent Vinot  
Président Initiative Gard
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TRANSPORT

VALERIE ROUVERAND DÉLÉGUÉE 
COMMUNAUTAIRE EN CHARGE DU 
PROGRAMME DE RENOUVELLEMENT 
URBAIN ET DU CONTRAT DE VILLE DE 
NÎMES MÉTROPOLE, SOUHAITE FAIRE 
DE T2 UN ÉLÉMENT IMPORTANT DE 
COHÉSION SOCIALE. 

Des-en-cla-ver. C’est sans nul 
doute le mot qui façonne le 
nouveau programme de re-
nouvellement urbain déployé 
sous l’égide de L’ANRU 2. 
Une volonté aussi des élus 
de Nîmes Métropole qui 
depuis plusieurs années 
se sont lancés dans la ré-
novation des quartiers, 
en tentant de les lier da-

vantage au cœur de ville. T2, la ligne Est-Ouest qui à 
terme reliera Courbessac à Caremeau, offre donc cette 
opportunité, et en l’intégrant dans un programme de  
renouvellement Agglo, Ville, Département, et bailleurs 
sociaux s’accordent sur un plan de reconstruction sociale. 
Plus question d’entendre des habitants de ces quartiers 
Ouest dire ne pas être au courant ou regretter que leurs 
doléances ne soient que partiellement prises en compte. 
Il y a dans les propos de l’élue Nîmoise, Valerie Rouverand, 
cette volonté affichée de rappeler que la ligne T2  
permettra aux familles « de sortir des quartiers ». Il 
faut dit-elle les mettre en lien avec le centre-ville dont 
ils se sentent exclus. A l’évidence, cela passe aussi par 
un changement de mentalité, une ouverture d’esprit, 
dont a bien conscience François Lamy. L’ancien ministre 
de François Hollande, délégué à la ville, travaille au-
jourd’hui avec Nîmes Métropole et souligne que l’agglo 
« doit travailler sur ses compétences mais en lien avec 
les associations de quartiers aujourd’hui partenaires 
de cette rénovation ». Et Valérie Rouverand de dire 
que « le travail doit d’abord se faire avec les femmes ». 
Un constat fait après les toutes premières réunions aux-
quelles les femmes ont participé massivement, pour ne 
pas dire exclusivement. Ces femmes peuvent éviter le 
repli communautaire, cette ligne disent-elles, c’est un 
nouvel horizon… Rien que cela. Et ces femmes sont tel-
lement participatives qu’elles disent les envies de for-
mation, d’insertion de stages aujourd’hui bien difficiles à 
trouver « dès que l’on évoque son adresse de résidence ». 
Alors les idées germent, les arrêts de bus, dit Francois 
Lamy, peuvent aussi devenir lieux de rencontres et 
d’échanges , l’un des principaux se nomme d’ailleurs  
« Trait d’Union ». Des conseils citoyens mis en place 
voilà 2 ans, mais aujourd’hui encore bien trop timides, 
doivent émerger une politique de cohésion sociale. 
C’est tout le pari aussi de cette future ligne.

T2, LE LIEN  
SOCIAL TRACE  
SA ROUTE…

L’AGGLO A LANCÉ LA PREMIÈRE PHASE 
DES TRAVAUX DE RÉALISATION DE LA 
LIGNE T2 DU TRAM’BUS. UN TRACÉ EST-
OUEST DE 6 KM DU CHU À LA GARE CEN-
TRALE ET DIX-SEPT STATIONS EN SERVICE 
EN DÉCEMBRE POUR UN TEMPS DE TRA-
JET À BORD D’UN BUS À MOTORISATION  
HYBRIDE GAZ-ÉLECTRIQUE DE 15 MINUTES.

Le 23 octobre 2018, l’arrêté d’autorité environnementale re-
latif à la réalisation de la ligne T2 Diagonal est venu clore la 
longue phase de procédures engagée par l’Agglo, l’autorisant 
dès lors à lancer la première phase des travaux sur le tracé CHU-
Gare. Un chantier d’envergure sur lequel les concessionnaires -  
Enedis, GRDF et Orange - et la Direction de l’eau de Nîmes Métropole sont déjà  
à pied d’œuvre pour la mise en conformité - déplacement, enfouis-
sement, renouvellement - et la sécurisation de leurs réseaux. S’agis-
sant de la Direction de l’eau, l’importance des travaux - déviation 
des réseaux et création de deux canalisations de 600 mm pour l’ali-
mentation en eau potable de la future station de pompage Maré-
chal-Juin - imposent une coordination commune et sans faille des 
services. Le calendrier mis en place par l’Agglo prévoit une mise en 
œuvre progressive et soutenue des travaux sur l’ensemble du tracé. 
Le 20 février, fermeture de l’accès depuis la place Laennec vers la route 
départementale 640 pour la réalisation des murs de soutènement et des 
aménagements ; mars, début des travaux rue Gilles-Roberval, carrefour 
trait d’union et avenue des Arts ; fin mars-début avril, destruction des 
passerelles piétons Bassano et Méliès au-dessus de la RN106 et travaux 
de démolition sur la section rue Childebert-rue de la République-rue du 
Cirque-Romain ; avril, travaux sur l’avenue Kennedy ouest et est et la 
RN106 ; la section de la rue du Cirque-Romain, où les travaux ont déjà 
commencé, sera fermée du 25 mars au 12 avril pour terminer les démoli-
tions. Sur ce secteur, comme sur celui de la rue de l’Abattoir où les travaux 
de démolition débuteront en juin, des diagnostics archéologiques seront 
réalisés par l’Institut national de recherches archéologiques préventives (In-
rap) pour décider de l’ouverture ou non de fouilles ; juin, démarrage des 
travaux d’infrastructures rue du Cirque-Romain et enfin septembre, début 
des travaux rue de l’Abattoir et traversée de l’avenue Jean-Jaurès. 

DU CHU A LA GARE EN 1/4 D’HEURE
Pour mener à bien cette première phase de travaux, l’Agglo a découpé 
le chantier en trois lots d’infrastructures, chacun doté d’un médiateur qui 
fera le lien entre les acteurs du chantier et les riverains. Dans le même 
souci, l’Agglo a rencontré tous les comités de quartier pour répondre 
aux interrogations et informer en amont. Sur le site internet de Nîmes 
Métropole, une page dédiée à la réalisation de la T2 Diagonal rassemble 
et diffuse les informations mises à jour au rythme de l’avancement du 
chantier et des flyers ciblés sur les différents secteurs impactés sont dis-
tribués pour compléter la communication. L’enjeu pour l’Agglo : que rien 
ne vienne entraver la mise en route fin décembre des bus de 24 m à mo-
torisation hybride gaz-électrique - une première en France et un choix 
vertueux puisque l’Agglo, via la DSP Veolia, produira bientôt du biogaz 
- qui permettront aux usagers du territoire - 150 par bus - de relier le CHU 
et la gare en un quart d’heure.

TRAM’BUS  
LA LIGNE DIAGONAL  
SE DESSINE À GRANDE 
VITESSE
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LA COMPÉTENCE DE L’EAU RELÈVE DE NÎMES MÉTROPOLE DEPUIS SA CRÉATION, EN 2002, 
ET CELLE DE L’ASSAINISSEMENT EN 2005. UN PROCESSUS DE CONVERGENCE EXISTE  
DEPUIS POUR RÉUNIR LES 18 CONTRATS EXISTANT SUR LE TERRITOIRE ET GÉNÉRER DES 
ÉCONOMIES D’ÉCHELLE.

Depuis trois ans, les élus et les services de Nîmes Métropole 
préparent la mise en place de ce nouveau contrat et sa mise 
en concurrence. Les objectifs qu’ils se sont fixés sont de trois 
ordres :

•	� Répondre aux exigences d’un développement durable, et de la 
préservation de la ressource Eau, en améliorant le rendement 
du réseau de l’Eau potable, et en mettant en place une filière 
d’économie circulaire permettant de produire du biogaz grâce 
au traitement des eaux usées.

•	� Améliorer le rapport qualité/prix de l’eau pour les concitoyens. 
Compte tenu de la bonne qualité de l’eau, il s’agit de faire baisser 
le prix du service, mais aussi d’assurer une bonne relation client 
par des moyens humains, mais aussi en modernisant l’informa-
tion grâce aux nouvelles technologies comme la télérelève pour 
faire de Nîmes Métropole une véritable « smart city ».

•	� Assurer une totale transparence dans la gestion financière de 
ce service public, et un contrôle accru du délégataire dans l’ex-
ploitation du service.

Ces objectifs ont été chiffrés et quantifiés grâce à l’analyse réali-
sée par le service du contrôle de gestion et les services de l’Eau de 
Nîmes Métropole. Des principes forts sur le mode de gestion ont 
été adoptés pour y parvenir :

•	� Une Délégation de service public, approuvée par délibération 
le 5 février 2018, considérant des coûts optimisés par rapport à 
une régie, une meilleure sécurisation juridique et technique de 
l’exploitation du service public.

•	� Une société dédiée, permettant un contrôle du concessionnaire 
accru, une plus grande transparence dans l’exécution

•	� Un service unique, regroupant les contrats eau et assainisse-
ment afin de stimuler la concurrence, permettre l’optimisation 
des moyens du concessionnaires, tout en simplifiant et clarifiant 
les intervenants pour l’usager. 

•	� Un contrat d’une durée de 8 ans, qui est un compromis pour 
permettre l’amortissement des investissements concessifs et la 
mise en place d’une démarche d’amélioration des performances 
techniques tout en évitant un rapport de force déséquilibré par 
une durée trop longue

Après une procédure de plusieurs mois, l’offre de la société Véolia 
est retenue et permettra d’atteindre, voire dépasser les objectifs 
fixés par les élus
•	� Une amélioration du rendement jusqu’à 82%
•	� La transformation de nos boues d’assainissement en biogaz
•	� L’équipement de tous les foyers en télérelève
•	� Et une meilleure gouvernance

Le tout en générant une économie immédiate de 9M€ dès 2020, 
qui devrait avoisiner 80M€ sur la durée du contrat qui nous per-
mettra de financer les schémas directeurs de l’eau et de l’assainis-
sement qui s’élève à 168M€ sur la durée du contrat en conservant 
un ratio de désendettement inférieur à 7,2 années.

MIEUX, MOINS CHER
1	� RÉPONDRE À L’EXIGENCE  

DU DÉVELOPPEMENT DURABLE :

•	� Amélioration du rendement du réseau à un niveau de 
82%

•	� Développement d’une filière d’économie circulaire  
Biogaz

2.	AMÉLIORER LE SERVICE RENDU AU CLIENT :

•	� Des conditions économiques rendant une baisse de prix 
possible, et d’ores et déjà une baisse du tarif  
délégataire de l’ordre de 25 à 30%

•	� Modernisation du service avec la mise en place de la  
Télérelève et Smart City

3.	�ASSURER UNE TRANSPARENCE TOTALE POUR LES 
CITOYENS :

•	� Mise en place d’une société dédiée avec des frais de 
siège réduits et un reporting permanent.

•	� Ouverture de la gouvernance à la société civile et aux 
associations

ENVIRONNEMENT

EAU DE  
NÎMES MÉTROPOLE : 
ENTRÉE DANS UNE NOUVELLE ÈRE  
DU SERVICE PUBLIC DE L’EAU
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DIFFICILE DE DÉFINIR LE MEG, SORTE D’OVNI LITTÉRAIRE À MI-CHEMIN ENTRE UN  
MAGAZINE ET UN LIVRE. PLUS PRÈS SANS DOUTE D’UNE REVUE, LE MEG RACONTE LA VIE 
DES TERRITOIRES, DE SES HABITANTS, DES FORCES VIVES QUI LES COMPOSENT : ENTRE-
PRISES, INSTITUTIONS, DÉCIDEURS, REPRÉSENTANTS DES QUARTIERS…

Cyril Gayraud et Pascal Cote, ses deux auteurs n’ont pas hésité 
une seconde à plonger dans le territoire nîmois pour allonger la 
liste déjà longue de leur œuvre collective. Ils n’ont pas fait les 
choses à moitié en investissant leur nouveau terrain de jeu : plu-
sieurs mois de travail, des centaines d’heures de rencontres, des 
dizaines d’heures d’entretiens… Mais si leur terrain de jeu change 
au gré de leur itinérance régionale, la règle reste inchangée : il 
s’agit de rendre visible la réalité d’un territoire. En l’occurrence le 
nôtre pour y puiser sa flamme, son originalité et son dynamisme ; 
pour y traquer la fierté de ses habitants et l’attachement à leur 
style de vie… Le nouveau MEG est donc arrivé. Et nous ne sommes 
pas déçus. Cet Ovni littéraire tient toutes ses promesses : quali-
té et pertinence sont au rendez-vous. De rencontre en rencontre, 
de portrait en portrait, de reportages en gros plans… Le lecteur 
se familiarise avec le territoire nîmois. Les deux auteurs ont su 
trouver, au gré de leurs pérégrinations, des pépites éclatantes, des 
personnalités émouvantes, des acteurs économiques innovants… 
Bref, autant de sujets qui nourrissent et façonnent un territoire en 
devenir. Là où s’invente le tourisme du futur. Là où se cultive le 
terreau de la solidarité dans ses quartiers et ses communes. 

Là où naissent les grands projets de demain, lignes nouvelles de 
LGV ou de Tram’bus. Là, enfin, où se nouent les liens d’une col-
lectivité désormais incontournable. Cyril et Pascal ont dégoté les 
mots, les angles, les personnages. Avec pudeur et rigueur, mais 
toujours avec respect et retenue, les deux auteurs livrent ici un 
portrait singulier, innovant et très attachant du territoire de Nîmes 
Métropole.

LE MEG 
REGARDS CROISÉS  
SUR L’AGGLOMÉRATION NIMOISE

CULTURE
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ÉTOILE DE BESSÈGES

JUBILÉ EN 
LIGNE DE MIRE
A BIENTÔT CINQUANTE ANS, L’ETOILE DE BESSÈGES VIENT DE CONNAITRE UN NOUVEAU 
SUCCÈS, À LA FOIS SPORTIF ET POPULAIRE. LES ÉQUIPES LES PLUS RÉPUTÉES PROFITENT 
DE NOTRE TERRITOIRE POUR SE METTRE EN JAMBES, ET BEAUCOUP RECONNAISSENT  
L’ESPRIT PARTICULIER QUI PLANE SUR CETTE ÉPREUVE.

Christophe Laporte s’est donc imposé au terme de cette 49e édi-
tion de l’Etoile, consolidant ainsi son maillot dans l’ultime étape, 
le contre-la-montre qui ponctuait l’épreuve sur les hauteurs d’Alès. 
Une course qui voit plusieurs collectivités parrainer la course telle 
Nîmes Métropole, sponsor de la seconde étape qui menait les cou-
reurs de St-Géniès-de-Malgoirès à La Calmette. Le maillot jaune du 
classement par points est celui de Nîmes Métropole remis par Serge 
Reder, délégué au sport. Une course qui a bénéficié d’un temps 
clément, suivi par nombre de spectateurs dont certains expliquent 
n’avoir jamais raté une seule édition. Il faut dire qu’en 49 ans de vie, 
la course a connu bien des modifications, et si elle a acquis une telle 
réputation, au sein de l’Uci par exemple, elle n’a rien perdu de l’esprit 
qui l’anime. 

On est certes loin de la première édition qui avait réuni un maigre 
peloton de 17 coureurs tous logés chez l’habitant, mais le travail des 
bénévoles, regroupés autour de Roland Fangille, organisateur et créa-
teur de l’épreuve, lui donne toujours cet aspect convivial, voire familial 
comme le dit Poulidor qui, coureur ou non, n’a jamais oublié de venir 
en février dans le Gard. L’an prochain, l’Etoile fêtera ses cinquante ans, 
on annonce déjà un joli plateau, un parcours insolite, Nîmes Métropole 
sera de la partie bien sûr.

SPORTS
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INITIER LES ENFANTS AU SPECTACLE VIVANT PEN-
DANT LES FÊTES DE FIN D’ANNÉE, C’ÉTAIT L’IDÉE DE 
DÉPART DU SERVICE CULTURE DE L’AGGLO. ET PUIS, 
ET PUIS… COMPTE TENU DU SUCCÈS D’AFFLUENCE 
ET DE LA JOIE DES ENFANTS, DANS LES SALLES DE 
SPECTACLE DES VILLAGES, NÎMES MÉTROPOLE A 
REVU SA PROGRAMMATION À LA HAUSSE. ET QUELLE 
HAUSSE ! 

Désormais, en 2019, les « Pestacles » s’étendront aux 2e et 3e week-ends 
des vacances scolaires : hiver, Pâques et Toussaint. Excellent pour les en-
fants, bien pour les parents qui, ensemble, trouveront dans cette program-
mation théâtrale, au plus près de chez eux, joie et sérénité.  Au programme 
Jeune public (à partir de 3 ans), du théâtre, des chansons, des comédies, 
de la musique, de l’improvisation et, facilement recevables par les jeunes, 
des messages d’initiation à l’écologie, à la pollution atmosphérique, au re-
cyclage des déchets, à la trop grosse consommation de sucre, à l’éducation 
scolaire et à l’amour… 
Infos pratiques :
Entrée gratuite dans la limite des places disponibles.
Billets à retirer à l’entrée dès 15h30
Retrouvez toute la programmation sur www.nimes-metropole.fr 

LES « PESTACLES DE 
L’AGGLO » : DU RIRE 
AUX LARMES DE JOIE

LES « VENDREDIS DE L’AGGLO » , 
CINQUIÈME ÉDITION, ET PAS DES 
MOINDRES ! EN 2019, UNE PRO-
GRAMMATION RÉAMÉNAGÉE À LA 
HAUSSE (30 VENDREDIS) ANIMERA 
LES SALLES DE SPECTACLE DE 38 
COMMUNES DE NÎMES MÉTROPOLE. 

« Grâce à une foultitude de talents régionaux, 
théâtre, humour, musique, danse, magie… ont pu 
investir les grandes et petites communes de l’ag-
glo qui n’avaient pas forcément les moyens finan-
ciers ou structurels d’accueillir ces manifestations 
culturelles, s’enthousiasme Joël Vincent, maire de 
Saint-Gervasy, élu à la Culture de Nîmes Métropole. 
Les maires sont ravis de notre initiative, comme la 
population d’ailleurs, qui partage chaque année 
davantage cette manne culturelle de proximité. Et 
gratuitement ! ».
6 500 spectateurs en 2018, de 5 800 spectateurs en 
2017, « Les Vendredis de l’Agglo » en ont affiché 6 500 
en 2018. Affluence attendue en 2019 : 7 500 ! « On 
va au plus proche, vers des spectacles qui fédèrent 
les publics de tout âge. C’était notre ambition : 
c’est fait ! », avance Julien Corrompt, directeur du 
service Culture à l’Agglo. 
Autre bonus de ces spectacles au plus près du do-
micile des spectateurs : l’envie que cela donne aux 
maires des villages de faire des investissements 
adéquats dans les salles qu’ils mettent à la dispo-
sition du public. Les fonds de concours de l’agglo, 
en soutien aux projets communaux, ont contribué à 
la rénovation ou, carrément, à la création de salles. 
Les villages de Langlade, Rodilhan, Poulx, Caveirac 
et Cabrières ont ces aménagements en projet pour 
recevoir de plus en plus de monde, compte tenu de 
l’affluence grandissante. 
Mission – et pas des moindres – de Nîmes Métropole : 
faire connaître les nouveaux talents régionaux, les 
voir « habiter culturellement » le territoire, aider à 
leur reconnaissance et à leur promotion sur le plan 
national. Les éditions précédentes des « Vendredis 
de l’Agglo » ont déjà donné leur chance à des comé-
diennes et à des comédiens du cru de se retrouver 
sur les planches nationales et internationales. 
Pari tenu ! 

INFOS PRATIQUES

> ENTRÉE GRATUITE
> BILLETS UNIQUEMENT SUR PLACE LE SOIR MÊME : 
	 OUVERTURE DES GUICHETS À 20H
> LES SALLES DE SPECTACLE SONT ACCESSIBLES 
	 AUX PERSONNES À MOBILITÉ RÉDUITE

INFOS ET RENSEIGNEMENTS : 

WWW.NIMES-METROPOLE.FR 
OU 07 64 07 41 75 

LES VENDREDIS  
DE L’AGGLO :  
LA CULTURE 
À DOMICILE ! 

AGGLO
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ENTRE NÎMES ET ALÈS, CETTE COMMUNE TIENT À POURSUIVRE UN DÉVELOPPEMENT MESURÉ, 
AXÉ SUR LE MAINTIEN DE SON IDENTITÉ VILLAGEOISE FORTE ET LE BIEN-VIVRE ENSEMBLE DE 
SES HABITANTS.

Si l’on retrouve les premières traces de l’existence du nom de la 
commune de Saint-Bauzély en 1314, sous la forme « Sancto Bau-
dilio », son histoire plus récente est inévitablement associée à 
son abattoir de volailles, fondé par l’ancien maire Paul Portalès, 
qui emploie toujours près de 250 personnes. La vie du village 
s’est longtemps organisée autour de cette activité. Aujourd’hui, 
une bonne partie de ses habitants travaille aussi sur Nîmes, si-
tuée à 20 kilomètres à peine. « Nous comptions 621 adminis-
trés au dernier recensement. Nous avons connu une croissance 
modérée puisqu’en 1971, le village totalisait 181 habitants. Les 
personnes venant s’installer à Saint-Bauzély recherchent sur-
tout cette proximité avec Nîmes et la qualité de vie », confie son 
maire Daniel Voléon.

L’UNION FAIT LA FORCE
Le foyer municipal, qui sera prochainement baptisé en hommage 
à Paul Portalès, maire de la commune pendant presque cinquante 
ans, et le stade de football font partie des structures phares de la 
commune. Autour de ces équipements s’articule une vie associa-
tive, sportive et culturelle (club du troisième âge, chasse, gym-
nastique, danse, etc.). « Nous disposons également d’une biblio-
thèque communale, gérée par des bénévoles, qui regroupe 7 500 
livres ! », ajoute Daniel Voléon. Forte de son identité villageoise et 
attachée à ses traditions, la commune propose différents temps 
forts chaque année, qui contribuent à fédérer ses habitants. Ci-
tons notamment la journée du terroir fin avril, la fête votive mi-juil-
let, la journée taurine mi-septembre, la fête de la bière en octobre 
ou encore le Téléthon en décembre.

CAP SUR LE HAUT DÉBIT !
Saint-Bauzély poursuit son développement avec la volonté de pro-
poser à ses administrés un cadre de vie toujours plus agréable. 
Outre la réfection de son terrain de football, pour lequel elle bénéfi-
ciera des fonds de concours de Nîmes Métropole, elle a pour projet 
de construire un city-stade. L’aménagement du premier étage de 
son foyer municipal, afin d’y accueillir de nouvelles disciplines spor-
tives, est aussi à l’ordre du jour. Enfin, elle prévoit la construction 
d’une cantine et d’un aménagement de sécurité devant son école. 
« Nous travaillons aussi en collaboration avec Nîmes Métropole sur 
différents sujets, comme le haut débit, qui est un enjeu fort pour nos 
villages, dont le développement ne saurait se faire sans cet accès au 
numérique. Nous voulons pouvoir accueillir de nouveaux villageois 
et proposer à ceux déjà installés un service de qualité le plus rapi-
dement possible », conclut Daniel Voléon.

SAINT-BAUZÉLY
LA DOUCEUR DE VIVRE

COMMUNE
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LES
VISAGES
DE
L’AGGLO

Publiez vos plus belles photos du territoire sur Instagram et retrouvez  
tous les deux mois les coups de cœur dans notre magazine  
(+ de 100 000 exemplaires distribués sur toute l’Agglo !).  
Les plus belles photos de la semaine seront aussi partagées  
sur nos réseaux sociaux. 

Pour valider votre participation, identifiez-nous :  
@nimesmetropole #desvisageslagglo

(n’oubliez pas de localiser la commune représentée) À vos marques…  
Prêt ... PHOTOGRAPHIEZ !

LES COUPS DE COEUR DE LA RÉDACTION :

@LESCHEMINSDETRAVERSE

@PIERREFELIX_VEUFRIN

@NICOLAS_LANGLAIS

@COUSI—SIMON

@cousi—simon

@nicolas_langlais

@lescheminsdetraverse

@pierrefelix_veufrin

CONCOURS
PHOTOS

#DESVISAGESLAGGLO

CONCOURS PHOTOS
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Solutions sur www.nimes-metropole.fr

JEUX
A deviner en 9 lettres
Cours d’eau à Cabrières

 
A deviner en 9 lettres
Ruisseau de Cabrières
 CHRISTOPHE LEVERD
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MOTS FLÉCHÉS  
SUDOKU
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EXPRESSION LIBRE
GROUPE  
RASSEMBLEMENT NATIONAL
Les Français soutiennent majoritairement le mouvement des 
gilets jaunes, mouvement spontané de ceux qui n’arrivent 
plus à vivre du fruit de leur travail ou du fruit de leur retraite 
et en ont assez des nouvelles taxes directes et indirectes qui 
viennent oppresser le peuple. Les Français attendent des 
réponses car nombre d’entre eux n’y arrivent plus dès le 10 
du mois tant la part des dépenses contraintes a augmenté 
au fil des ans (même si le Président de la République pré-
tend que les Français ne font pas assez d’efforts). 
J’appelle les députés En Marche, Mme Dumas et M. Berta, 
à prendre leurs responsabilités en organisant une réunion 
publique ouverte à tous afin que les français puissent dire 
ce qu’ils ont à dire et poser des questions aux représentant 
de la majorité présidentielle. Mme Dumas, au moment où je 
rédige ces quelques mots, refuse catégoriquement la réu-
nion publique que lui a proposé le Maire de Beaucaire. Quel 
mépris des français !
Bien à vous,

YOANN GILLET
PRÉSIDENT DES ÉLUS DU RASSEMBLEMENT NATIONAL
CONSEILLER RÉGIONAL 
www.rassemblement-nimes.fr

GROUPE  
CENTRISTES & INDÉPENDANTS
Le groupe « Centristes & Indépendants » a approuvé comme la 
majorité des conseillers communautaire de Nîmes Métropole 
le choix proposé de nouveau délégataire de service public 
des marchés de l’eau et de l’assainissement.
 En effet, nous ne pouvons qu’être satisfaits des résultats qui 
ressortent de cette mise en concurrence réussie, la première 
depuis plus de 50 ans. Le travail présenté par l’assistance 
à maîtrise d’ouvrage de 250 pages, mais aussi les analyses 
des services juridique et financier de Nîmes Métropole nous 
prouvent ainsi, que c’est dans la transparence la plus totale 
que nous avons été amenés à attribuer ce marché.
Nous pouvons nous féliciter de l’ensemble de cette procédure 
qui nous permet d’aller à la fois vers un réseau plus moderne, 
plus performant, et plus transparent. Nous ré affirmons ici, 
notre confiance totale envers nos collègues élus qui ont piloté 
ce dossier, aux services de l’agglomération qui ont œuvré 
avec sérieux et compétence sur ce dossier ainsi qu’envers 
Monsieur le Président Yvan Lachaud vis-à-vis du choix qui a 
été fait. 
Depuis 2014, ce sont donc des économies non négligeables 
qui ont été réalisées dans les transports, les déchets ménagers, 
l’eau et la dette carbone. Ces économies nous ont ainsi permis 
de faire baisser les prix des transports en commun, la taxe 
d’enlèvement des ordures ménagères ou encore le prix de 
l’eau, tout cela au bénéfice de l’ensemble des habitants de 
Nîmes Métropole.

GROUPE CENTRISTES & INDÉPENDANTS
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GROUPE IEC
Dans la foulée d’une fin d’année 2018 marquée au niveau  
national par une crise sociale d’ampleur, l’année 2019 s’ouvre, 
et avec elle, un grand débat national, qui devra permettre 
l’émergence de propositions concrètes et durables pour  
répondre aux attentes de nos concitoyens. Chacun dans 
notre pays doit y prendre part, apporter sa pierre à l’édifice, 
avec respect, humilité, responsabilité, et dénué de toutes  
intentions préjudiciables à la stabilité de nos institutions. 
L’initiative appartient aux communes et aux intercom-
munalités, sur lesquelles repose tout le poids de notre  
République. Les maires et élus locaux que nous sommes s’y 
affairent d’ores-et-déjà. Pourtant, nous avons pu observer, 
que la mesure des derniers évènements, n’a pas été parfai-
tement prise en compte dans notre collectivité. En effet, 
Nîmes Métropole est depuis plusieurs mois le théâtre  
d’affrontements verbaux qui traduisent une relégation de l’in-
térêt général au second plan derrière des intérêts électoraux 
non assumés.Le débat démocratique a tourné court, laissant 
place à une offensive politicienne pleine de sous-entendus. 
Nîmes Métropole doit demeurer un haut lieu de la démocratie 
locale où l’intérêt de nos administrés prévaut sur toute 
autre considération. C’est le sens du mandat qui nous a été 
confié en 2014. Le temps électoral n’est pas encore venu. Il 
arbitrera et jugera la question des personnes.

SERGE REDER
PRÉSIDENT DU GROUPE POLITIQUE IEC

GROUPE UPNM
L’intercommunalité au cœur du grand débat ?

La crise dite des « Gilets jaunes » a initié un grand débat 
national lancé par le Président Macron, au motif de recenser 
les demandes et les attentes des Françaises et des Français.
Au-delà du moyen choisi et de sa mise en place, beaucoup 
s’interrogent aujourd’hui sur les suites qui seront données 
à ces milliers de réunions organisées à travers tout le pays 
notamment grâce aux élus locaux et aux maires qui s’y 
sont impliqués. Et s’il parait indéniable que la commune de-
meure pour la plupart de nos concitoyens, l’échelon le plus 
pertinent de la démocratie de proximité, pourquoi ne pas 
saisir cette occasion de s’interroger sur la place que l’action 
intercommunale doit tenir dans ces rencontres où les  
réflexions sont souvent riches de propositions et d’idées 
nouvelles. Les habitants de notre territoire ont compris de-
puis longtemps l’énorme potentiel qu’une vision intercom-
munale pouvait apporter à la rigueur aujourd’hui nécessaire 
à la gestion de l’argent public et à son optimisation au pro-
fit du plus grand nombre. De même, ne serait-il pas oppor-
tun d’interroger nos administrés sur les compétences et les 
actions qui, selon eux, seraient les priorités incontournables 
de notre travail au sein de la communauté d’Agglomération.
Pourquoi ne pas profiter de ces débats afin de mieux 
connaître les aspirations profondes et les choix de vie que 
voudraient privilégier les habitants de Nîmes Métropole.

Transport, Emploi, développement économique, envi-
ronnement, aménagement du territoire, etc : les sujets ne 
manquent pas à cette échelle de notre démocratie locale.

EDDY VALADIER
PRÉSIDENT DU GROUPE « UNION POUR NÎMES MÉTROPOLE »

GROUPE  
ELUS PCF & FRONT DE GAUCHE
L’Eau est un bien de 1ère nécessité. Il gagnerait à être géré 
seulement dans l’intérêt des usagers, de l’environnement. 
Le 23 Janvier dernier, nous n’avons pas voulu choisir entre 
des Groupes qui se partagent le « marché » au plan inter-
national mais affirmer que la meilleure solution est la Régie 
publique car elle offre toutes les garanties de transparence 
et d’efficacité d’utilisation de l’argent public. D’autres villes 
le font déjà avec succès.
Dans ce contexte, nous avons demandé et obtenu une com-
mission de suivi et de contrôle de cette DSP, pour veiller sur 
la qualité des emplois comme pour mettre fin au gaspillage 
de cette ressource, etc.
Nous avons défendu qu’aucun salarié de l’ex-délégataire, ne 
doit être inquiété et tous les emplois pérennisés. Nous y 
serons attentifs.
Alors que les difficultés pour vivre dignement sont grandes, 
les économies annoncées sur ce contrat, comme sur 
d’autres, devraient se répercuter pour améliorer le quoti-
dien des habitants de notre agglomération.

SYLVETTE FAYET
CHRISTIAN BASTID
BERNARD CLÉMENT
Elusagglo.pcf-et-frontdegauche@orange.fr
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Les seniors 

+65 ans
Les personnes
à mobilité réduite

 Les étudiants

7,50€ /mois*

7,50€ /mois*

13,30€ /mois*

depuis le 1er janvier 2019

depuis le 1er janvier 2019

dès la rentrée scolaire 2019-2020

VOS BUS 
MOINS 
CHERS !

DE  R É D U C T I O
N

*75%

Nîmes Métropole
baisse les tarifs
des transports
en commun.

Yvan LACHAUD
Président de Nîmes Métropole
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